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Caroline Dionne

La vie revee
des nouveaux urbanistes
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Orlando, Floride. L'autoroute reliant l'aeroport au Walt

Disney World Resort est bordee par d'imposants pylönes

electriques. Un large ruban bitumineux, le crepitement sourd

de cäbles perches sur des squelettes de töle triangulee qui se

mele au bruit incessant des vehicules: jusque-lä, un typique

paysage autoroutier. Se dessine alors une Silhouette singuhere

- support d'un autre type - autour de laquelle les cäbles sus-

pendus s'amoncellent, avant de plonger dans le sol quelques

dizaines de metres plus bin. Ce pylöne est forme d'un grand

cerceau metallique et coiffe, de part et d'autre, de deux cer-

cles de moindre diametre: la realite rattrape ici la fiction, puis-

que c'est la bouille candide de Mickey qui propulse sous terre

toute l'electricite destinee au vaste complexe d'amusement.

Car pour que «le reve du visiteur devienne realite», mieux

vaut dissimuler cette infrastructure hideuse, mal necessaire

de la vie moderne Confine dans l'habitacle de la voiture familiale, le visiteur se dit que si

Mickey lui-meme accueille les milliers d'electrons qui illumineront, le soir venu, ce micro-

cosme plus-que-parfait, la magie a toutes les chances d'operer.

La petite ville de Celebration fait aussi partie de ce gigantesque complexe d'amusement.

Produit privilegie du New Urbanism - ce desormais tres populaire mouvement de plani-

fication urbaine -, Celebration est un lieu bien reel, habite par des gens « normaux» et

gere par des promoteurs immobiliers comme les autres. Comme sa sceur Seaside, lieu du

tournage de la majorite des scenes du film de Peter Weir, The Truman Show, Celebration

est presentee comme le lieu par excellence de l'accomplissement du reve americain, avec

en prime cet «art de vivre» qui fait le charme des petites bourgades de Provence Mais

contrairement ä Truman, acteur malgre lui d'un show de tele-realite, prisonnier depuis la

naissance de son cadre de «vie ideale», les habitants des villes produites par le Nouvel

urbanisme y habitent en participants volontaires. Leur motivation, outre la possibilite d'une

importante speculation immobiliere, est tout simplement celle de rejoindre une commu-

naute de pairs et de couler des jours heureux dans un lieux oü il fasse bon vivre.

L'etude de ces villes confirme leur parente, tant ideologique que formelle, avec le

Monde Merveilleux de Disney. Au cceur de ces villages idylliques, crees de toutes pie-

ces, tout concourt ä mettre en scene le quotidien. Dans un decor fige sur lequel l'usa-

ger ne peut intervenir, le vrai-faux cötoie le faux-vrai ä tel point que l'observateur s'y

perd. Mais l'imposant succes populaire de ces experimentations urbaines laisse

perplexe. Y vivre implique de faire un reel acte de foi: celui de croire que l'appartenance
ä une communaute, aussi factice soit-elle, vaille mieux que le chacun pour soi de nos

societes en crise.
Caroline Dionne
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